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DÉFENDONS 
LE SERVICE PUBLIC   
ET MOBILISONS-NOUS 
CONTRE L’AUSTÉRITÉ  

Contre les inégalités de genre
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« Vos coupes, nos luttes »

La politique d’austérité sert les intérêts du capital et vise à désintégrer ce que les  
services publics représentent en termes de solidarité. Certes, nos services publics sont 
loin d’être exemplaires, d’autant que le « moins d’Etat » a fait des ravages depuis les 
années 1990. A l’époque, de grosses mobilisations et des grèves ont été organisées, 
notamment dans les cantons de Genève et de Vaud. Ces mobilisations nous ont permis 
de résister et de défendre des droits fondamentaux comme l’accès aux soins ou à la  
formation. Aujourd’hui, ces principes sont à nouveau attaqués avec des mesures 
comme le doublement, voire le quadruplement des taxes d’études. Notre lutte est indis-
pensable pour stopper ce mouvement rétrograde et pour affirmer qu’un autre monde 
est possible.

« Vous coupez, on recoud »
Et c’est probablement ce qui compte le plus : continuer à revendiquer un autre monde 
et travailler pour (re)créer des solidarités, là où la droite veut diviser et isoler pour 
mieux exploiter les salarié·es et les ressources. Les récentes grèves et manifestations 
l’ont encore montré, notamment dans le canton de Vaud, où la mobilisation des salarié·es 
a été historique : lutter ensemble crée des ponts entre les secteurs, les métiers, les  
salarié·es et les usager·ères. Ces luttes font émerger des solidarités indispensables 
pour résister à la montée des droites qui, partout dans le monde, menacent comme 
jamais de nous précipiter dans des temps troubles et dramatiques.

A l’occasion du 8 mars, rappelons aussi l’importance de la mobilisation féministe qui 
se poursuit avec en ligne de mire une nouvelle grande grève féministe le 14 juin 2027.

Merci aux manifestant·es du canton de Vaud à qui nous avons emprunté les slogans pour  
les intertitres de ce flyer.

www.ssp-vpod.ch
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« Kdo aux riches,  
KO le service public »
Les coupes budgétaires sont justifiées par 
une politique des caisses vides, qui s’orga-
nise autour de trois axes :  

Cadeaux fiscaux. Selon le cabinet d’audit 
KPMG, le taux d’imposition des entreprises 
a chuté en moyenne de 21% en 2007 à 14,4% 
en 2025. Des milliards échappent ainsi aux 
finances publiques. Dans le canton de Vaud, 
la mauvaise application du bouclier fiscal a, 
à elle seule, coûté au moins un demi-milliard 
de francs. Cette politique éviterait la fuite 
des riches et des entreprises. Or, d’après 
KPMG, il n’y a en Europe que les paradis 
fiscaux de Guernesey, la Hongrie et la Bul-
garie qui offrent de plus gros rabais que les 
cantons suisses les plus avantageux.

Recettes sous-évaluées. En 2026, les re-
cettes des cantons ont été sous-estimées 
à hauteur de 2,4 milliards de francs. En 
2024, le budget de la Confédération pré-
voyait un déficit de 2,6 milliards : il n’a 
été que de 80 millions. De même pour 
les bénéfices de la BNS, souvent plus éle-
vés que prévus. C’est le cas en 2026 avec  
4 milliards de francs distribués aux can-
tons. Ainsi, le canton de Vaud va recevoir 
252 millions au lieu des 62,5 budgétés. Mais 
le gouvernement refuse de les utiliser pour  
réduire l’austérité !

Tout pour l’armée. Alors qu’il n’y a soi- 
disant de l’argent pour rien, l’armée  
bénéficie de largesses inouïes bien que sa 
gestion et ses choix d’achat, à commencer 
par les FA-35, soient très hasardeux.  
Le Parlement a voté une hausse du budget 
de l’armée de près de 4 milliards par année 
pour porter les dépenses militaires à 1% 
du PIB d’ici 2032. Pour la financer il nous 
impose un plan d’austérité drastique et le 
Conseil fédéral envisage même d’augmenter 
la TVA de 0,8 point !
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« On les soigne,  
ils nous saignent »
Les coupes budgétaires ont un impact ma-
jeur sur l’ensemble du personnel. Dans le 
secteur public, les femmes sont majoritaires : 
elles occupent les fonctions les moins bien 
rémunérées, elles sont nombreuses à tra-
vailler à temps partiel et/ou à occuper un 
emploi précaire. Parmi la population aussi, 
les femmes sont fortement impactées, car 
elles sont sur-représentées dans les popula-
tions pauvres : working poor, familles mono-
parentales, retraité·es. 
 

« Budget en baisse, avenir 
en détresse »
Outre péjorer la situation actuelle, l’aus-
térité budgétaire hypothèque notre avenir, 
car elle casse toute dynamique de progrès 
social. Or, notamment du point de vue de 
l’égalité de genre, nous sommes loin du 
but : si nous avons conquis de hautes luttes 
quelques avancées, le gros reste à faire, que 
ce soit au niveau de l’égalité des salaires, 
des congés parentaux, des droits des mino-
rités de genre ou de la lutte contre le harcè-
lement sexuel et la violence sexiste. Et pour 
construire cette égalité, il faut investir et 
non couper.

« Austérité, violences,  
patriarcat, même combat ! »
En 2025, 29 femmes ont été tuées parce que 
femmes. Le nombre de féminicides n’a ja-
mais été aussi élevé. Alors que des mesures 
urgentes sont nécessaires, le Parlement 
fédéral a failli refuser 1,5 million de francs 
pour une campagne de prévention contre 
la violence de genre. Une honte. L’austérité 
prive des milliers de victimes d’une aide 
essentielle à leur survie. Car les écoles, les 
structures d’accueil pour les enfants, les 
hôpitaux constituent souvent les premiers 
lieux où les violences sont détectées, nom-
mées et prises en charge. Détruire les ser-
vices publics c’est favoriser l’augmentation 
des violences sexistes et sexuelles.
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